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Les écarts, mas et hameaux 
de la commune : La Salade

Tout d'abord, une précision s'impose : aucun 
rapport avec le légume, la Salade doit son nom à 
la découverte sur le site d'un casque romain de 
type "salade". 

Et c'est en 1109 que l'on trouve première men-
tion du domaine qui appartient alors à un certain 
Pons Gaucelm de la Matte. Attention, nouvelle 
précision : nous ne parlons pas du mas actuel, 
mais de la "vieille Salade", dont on peut encore 
voir les ruines au bout de la crête en prolonge-
ment de Saint-Mathieu (village du haut). Chan-
geant régulièrement de mains au fil des siècles, 
le domaine, comprenant également les terres 
de Sainte-Agnès (Saint-Aunès) et de la Matte 
(sur la crête), fait partie à la veille de la Révolu-
tion d'un vaste territoire dont le propriétaire est 
le marquis de Montlaur. Et cette fois, il s'agit 
bien du mas que nous connaissons aujourd'hui 
puisque la vieille Salade a entretemps été dé-
laissée et abandonnée au profit de bâtiments 
plus fonctionnels construits au bord de la route 
menant à Saint-Jean-de-Cuculles. Il est vendu le 
11 septembre 1803 aux quatre frères (Thomas, 
Jacques, André et Augustin) d'une famille Serre 
de Tréviers. Ces derniers vont au fur et à mesure 
ajouter d'autres propriétés à leur bien commun 
avant de procéder en 1836 au partage du tout, 
le lot comprenant la Salade revenant à Augustin. 

En 1891, tournant important pour le domaine qui 
va se voir partagé en deux et à cheval sur deux 
communes : Aminthe Serre, épouse Vialla, re-

çoit les terres et immeubles sis côté Tréviers, 
sa sœur Marie, épouse Abric, recevant la partie 
côté Saint-Jean-de-Cuculles (qui deviendra pro-
priété de la famille Poncet).

À la Salade, suivant les époques, on va élever 
des moutons, cultiver les oliviers, la vigne, les 
céréales, exploiter le chêne vert pour le bois de 
chauffage et le mûrier de Chine pour les vers à 
soie. Mais à partir du début du 20e siècle, seul le 
vignoble est encore cultivé.
Géré ensuite successivement par Henri, Michel 
et Philippe Vialla, ce dernier prodiguant toujours 
ses conseils à la famille, le domaine, dont les 
terres s'étendent au-delà du Terrieu, jusqu'au 
quartier des Avants, est dirigé depuis 2006 par 
Anne Donnadieu assistée de sa fille, Constance 
Tomás, œnologue. N'oublions pas de citer 
Isabelle Byl, qui assure de son côté la gérance, 
et Elodie Davila, qui vit en région parisienne, 
Christine et Laurent Vialla, tous trois participant 
activement. Vous l'avez compris, ces descen-
dants de la famille Serre des origines sont tous 
impliqués dans l'avenir du "Château La Salade 
Saint-Henri" et le développement d'un vignoble 
de qualité bientôt en bio.

Et pour finir, une petite anecdote insolite : suite 
à un problème de cadastre, il s'avère que la limite 
communale entre Saint-Mathieu-de-Tréviers et 
Saint-Jean-de-Cuculles passe… à l'intérieur du 
caveau du domaine ! 
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